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ÉVANGILE 

« L’aveugle se trouva guéri. Et il distinguait tout avec netteté » (Mc 8, 22-26) 

 
Alléluia. Alléluia. 
Que le Père de notre Seigneur Jésus Christ 
ouvre à sa Lumière les yeux de notre cœur, 
pour que nous percevions l’espérance que donne son appel. 
Alléluia. (cf. Ep 1, 17-18) 
 
 

Évangile de Jésus Christ selon saint Marc (Mc 8, 22-26) 

 
 

En ce temps-là, 
Jésus et ses disciples arrivèrent à Bethsaïde. 
Des gens lui amènent un aveugle et le supplient de le toucher. 
     
Jésus prit l’aveugle par la main et le conduisit hors du village. 
Il lui mit de la salive sur les yeux et lui imposa les mains. 
Il lui demandait : « Aperçois-tu quelque chose ? » 
     
Levant les yeux, l’homme disait : 
« J’aperçois les gens : 
ils ressemblent à des arbres que je vois marcher. » 
     
Puis Jésus, de nouveau, imposa les mains sur les yeux de l’homme. 
Celui-ci se mit à voir normalement. 
il se trouva guéri et il distinguait tout avec netteté. 
     
Jésus le renvoya dans sa maison en disant : 
« Ne rentre même pas dans le village. » 

           

 

  – Acclamons la Parole de Dieu.  
https://www.aelf.org/bible 
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Le Livre du Ciel                      Tome 2  - 5 septembre 1899                   Luisa Piccarreta 

 

Jésus conduit l'âme à la perfection  - petit à petit. 

 
 
Ma fille,  
ne te décourage pas.  
 
C'est ma façon habituelle d'agir:  
amener l'âme à la perfection  
-petit à petit et  
-non pas d'un seul coup,  
 
de manière à ce qu'elle ait toujours conscience  
-qu'il lui manque quelque chose et  
-qu'elle ait à faire tous les efforts nécessaires pour obtenir ce qui lui manque.  
 
Ainsi, elle me plaît davantage et elle se sanctifie encore plus.  
 
Et Moi, attiré par ses actes,  
Je me sens obligé de lui accorder de nouvelles faveurs célestes.  
 
De plus, un échange totalement divin s'établit entre l'âme et Moi.  
 
Si, à l'opposé, l'âme possédait en elle la plénitude de la perfection,  
-c'est-à-dire toutes les vertus,  
elle n'aurait pas à faire d'efforts. 
 
Et il lui manquerait l'amorce nécessaire  
pour que le feu  s'allume entre le Créateur et sa créature.»  

 
Que le Seigneur soit à jamais béni!  
 

 


